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Résumé de l'article
Pendant la période qui s'étend de 1870 à 1890, se produit la dispersion des
Métis de la
Rivière- Rouge. Les historiens ont attribué cette migration à l'incapacité des
Métis de
s'adapter à la colonisation ou à la mainmise du gouvernement canadien sur
leurs terres.
Ces deux thèses se défendent. Mais elles simplifient à outrance les causes du
départ des
Métis de la Rivière-Rouge. Une analyse des changements survenus dans
l'économie
familiale des Métis et de la dynamique de leur migration montrent que leur
exode a
commencé bien avant 1870 et qu'il était la réponse à une nouvelle conjoncture
économique. Les changements dans l'économie métisse après 1850,
changements qui
intègrent l'économie de la Rivière-Rouge à une économie capitaliste plus large,
divisent
aussi la société métisse dans son économie et ses modes de vie, et ils entraînent
la décision
d'émigrer ou non. En conséquence, la dispersion des Métis a représenté, d'une
certaine
façon, une adaptation et une innovation, ce qui n'a pas eu le même effet sur les
différents
groupes de Métis.
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